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SOIGNANTS
Hôpitaux, cliniques 
et Ehpad agités par 
l’obligation vaccinale P.6
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LIGUE DES CHAMPIONS
C’est (vraiment ?)  
la saison ou jamais  
pour le PSG de Messi, 
Neymar et Mbappé P.18

FANS DE LIVRES  
Rejoignez notre communauté 
de lecteurs en vous inscrivant 
dès à présent sur : 
contributeur@20minutes.fr

+ DE 20 MINUTES PLANÈTE

Pollution
Comme pour le climat, 
un traité international 
pourrait-il accélérer la lutte 
contre le plastique ? P.8
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Épopée et poésie  
font « Dune »
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Le nouveau film de Denis Villeneuve, porté par l’acteur 
Timothée Chalamet, réinvente cette œuvre mythique. P.16

CENTRE-VILLE DE NANTES
Des « retours positifs » 
se font entendre sur 
l’absence des scooters  P.3
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Une application plus rapide et sans pub ?
Testez le mode Turbo !

Scannez ce code pour découvrir notre abonnement
exclusivement sur l’application 20 Minutes
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théâtres
nantais associés

présentent 1ÈREÉDITION

8 théâtres - 2 spectacles
De 22h à 7h du matin

INFOS & BILLETTERIE : theatresnantaisassocies.fr

nantes

25sept.2021
Et si on passait la nuit ensemble ?
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6H-8H30 I APOLLINE MATIN

ÉCOUTEZ RMC PARTOUT TOUT LE TEMPS

APOLLINE DE MALHERBE

EN TV CANAL 23

Coup d’envoi de la Digital week
La Digital week, le festival du numérique pour tous,  
signe son retour dans toute la métropole nantaise  
à partir de jeudi. Jusqu’au 26 septembre, l’événement 
propose plus de 140 rendez-vous, pour la plupart gratuits,  
pour débattre, se former ou s’émerveiller face aux 
nouvelles technologies. Il sera question de culture,  
de divertissement mais aussi de la place des femmes,  
de santé ou d’économie. Avec une idée conductrice :  
que le numérique soit « une source de progrès social ».

Nantes, 6e meilleure 
ville étudiante
Cette année à la 6e place, 
Nantes perd un rang 
dans le classement  
des villes étudiantes  
du magazine L’Étudiant, 
qui prend en compte 
différents critères 
comme la formation,  
le cadre de vie ou la vie 
étudiante. C’est Toulouse 
qui domine le classe-
ment, suivie de Lyon  
et Rennes, ex aequo,  
puis de Strasbourg  
et Montpellier.

De gros bouchons  
à venir sur la route  
entre Nantes-Rennes

 Il va falloir prendre son mal en patience sur la RN137.  
Jusqu’au 5 novembre, le temps de trajet sur la quatre voies  
entre Rennes à Nantes, déjà régulièrement congestionnée,  
pourrait s’allonger de trente minutes aux heures de pointe, prévoit  
la DIR Ouest ! La faute à des travaux de rénovation de la chaussée  
et d’aménagement d’échangeurs qui viennent de démarrer à hauteur 
d’Héric (Loire-Atlantique) pendant huit semaines, 7 j / 7 et 24 h / 24 
pour limiter la durée du chantier. Conséquence, la circulation 
passera à une voie, dans les deux directions, sur environ 5 km…  
Des bretelles seront également fermées pour remettre aux normes  
les glissières de sécurité et la signalisation.

La vaccination  
se diffuse  
dans les quartiers

 À partir de ce mercredi, et afin de « simplifier 
la démarche », un centre mobile de vaccination 
va se déplacer dans huit quartiers nantais. 
Jusqu’à samedi, il sera par exemple possible  
de se faire vacciner les après-midi sans  
rendez-vous à la maison des habitants (place  
des Lauriers, à Bellevue). En parallèle,  
et alors que le nombre d’injections diminue,  
le vaccinodrome de la Beaujoire fermera  
ses portes le 5 octobre. Il sera transféré  
à la salle Nantes Erdre. Photo : L. Venance / AFP (archives)

Perturbations joyeuses dans le tram
Vous fréquentez assidûment les transports en commun ? 
Attendez-vous à être surpris cette semaine !  
Depuis mardi, et jusqu’à samedi, l’expérience artistique 
Suite pour transports en commun est de retour  
sur le réseau de tramway de la TAN, en partenariat  
avec l’artiste Caroline Melon du Grand T. Des chants,  
des chœurs, des mouvements de danse spontanés  
sont proposés afin de « perturber joyeusement »  
les voyageurs. Photo : F. Brenon / 20 Minutes
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Vous êtes étudiants
Venez nous rejoindre sur ClubHouse 
pour échanger et trouver de bons 
conseils d'orientations.
Tous les mercredis à 21h, sur 
ClubHouse.

L'application ClubHouse est uniquement 
disponible sur l'Apple Store

20 MINUTES NANTES 2, quai François-Mitterrand, 44200 Nantes.  
Tél. : 02 40 89 92 70. Fax : 02 40 89 92 79
Contact commercial : Marie Santona. Tél. : 06 83 65 67 71. E-mail : msantona@20minutes.fr

TOUS LES JOURS, SUIVEZ L’ACTUALITÉ DE VOTRE RÉGION 
ET PARTICIPEZ ! NANTES@20MINUTES.FR

 WWW.FACEBOOK.COM/20MNNANTES
 twitter.com/20minutesnantes
 www.instagram.com/20minutesnantes

Le temps est instable et orageux 
du Sud-Est jusqu’au Nord-Est. 

Les orages sont ponctuellement 
forts. Dans le Nord-Ouest,  

sur la Côte d’Azur et en Corse,  
le ciel est plus calme.

AUJOURD’HUI

EN FRANCE

DEMAIN
Matin MatinAprès-midi Après-midi

Pas d’autre choix que de laisser 
passer l’orage

16 °C 23 °C 12 °C 24 °C

LA MÉTÉO À NANTES

Cela fait six mois  
que la mairie a interdit  
les livraisons à scooter  
dans le centre-ville 

 Frédéric Brenon

C’était il y a six mois. La mairie de 
Nantes décidait d’interdire les 
livraisons à scooter dans l’aire 

piétonne du centre-ville afin de lut-
ter contre les « nuisances » et de ren-
forcer la « sécurité routière ». La me-
sure, imposée alors que les restaurants 
n’étaient à l’époque autorisés qu’à pro-
poser des plats à emporter, avait dé-
clenché la colère de livreurs incités par 
les plateformes (Uber Eats, Deliveroo) 
à travailler toujours plus vite. Ces au-
toentrepreneurs peu fortunés avaient 
même initié quelques manifestations 
pour obtenir un assouplissement de 
l’arrêté municipal, en vain.

« Les vélos sont de retour »
Quel est le bilan aujourd’hui ? « Les 
retours sont plus que positifs », af-
firme la ville, considérant que la « di-
minution des flux » de scooters est 

« extrêmement significative ». « On 
voit bien que les livreurs à scooter sont 
désormais à pied dans l’aire piétonne, 
estime Thibaut Guiné, conseiller mu-
nicipal en charge de la logistique ur-
baine. Certains continuent d’y rouler, 
mais c’est marginal. On constate aussi 
que les vélos sont de retour dans les li-
vraisons. C’est bon signe. »
Corinne Rotach, habitante du centre-
ville et membre de l’association Ras le 
scoot, confirme. « Ça va mieux, il y a 

clairement moins 
de passages, éva-
lue-t-elle. On voit 
en effet des li-
vreurs à pied, ce 
qui n’arrivait ja-
mais avant. Mais 

on en croise toujours circulant à scoo-
ter, certains continuent même de sta-
tionner juste devant le restaurant, sur-
tout aux heures des repas. »
Les livreurs ne font pas la même ana-
lyse de la situation. Beaucoup dé-
crivent « une baisse de chiffre d’af-
faires » et une « plus grande fatigue 
physique » depuis l’interdiction mu-
nicipale. À l’image de Lassana, en 

attente dans le bas de la rue Jean-
Jacques Rousseau, qui a choisi de 
conserver son scooter. « Je suis obligé 
de le garer là et de continuer à pied en 
portant des commandes de 6 kg, par-
fois plus. Souvent, je cours pour ne pas 
être en retard. C’est devenu la galère ! » 
« Quand on a une livraison à Orvault, 
ce n’est possible sans scooter, explique 
son voisin, affublé d’une sacoche Deli-
veroo. Mais il faut maintenant faire un 
détour pour ne pas traverser la zone in-
terdite. Donc on perd du temps. »
Livreur pour Uber Eats, Mathieu s’est 

toujours déplacé à vélo. « Beaucoup 
ont lâché le centre-ville par peur des 
amendes [135 €]. Certains sont pas-
sés au vélo électrique, mais ce n’est 
pas donné… » A quelques encablures, 
Simon enfourche son scooter au mi-
lieu d’une rue piétonne. Il n’est pas 
hors la loi car il circule avec un mo-
teur électrique. « C’est l’idéal. On peut 
évidemment répondre à plus de com-
mandes qu’avec un vélo », explique-t-
il, tout en reconnaissant qu’il a « dé-
sormais moins de concurrence dans 
les restos du centre-ville ».

Ça ne ronronne plus 
pour les livreurs

Seuls les livreurs à vélo ou à scooter électrique sont autorisés dans l’aire piétonne. F. Brenon / 20 Minutes« Souvent,  
je cours  
pour ne pas être 
en retard »
Lassana, livreur
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Le centre pénitentiaire  
de Rennes est le seul 
établissement en France  
à abriter une unité de prise  
en charge de la radicalisation 
de ces femmes 

 À Rennes, Jérôme Gicquel

L’établissement est unique en son 
genre. Situé en plein cœur de ville, 
juste derrière la gare, le centre péni-

tentiaire pour femmes de Rennes, qui 
compte actuellement 206 détenues, 
abrite depuis une semaine le premier 
quartier de prise en charge de la radi-

calisation (QPR) 
p our femme s, 
« une première 
en France et en 
Europe », selon la 
directrice, Véro-
nique Sousset.

Aujourd’hui au nombre de six pour 
les hommes, ces QPR avaient vu le 
jour après le choc des attentats de jan-
vier 2015. Le gouvernement avait sou-
haité une prise en charge spécifique 
des détenus radicalisés avec, comme 

objectif, de les « désengager » de la vio-
lence islamiste et de les « réinsérer ». À 
la prison des femmes de Rennes, « la 
doctrine sera la même », assure Véro-
nique Sousset. « On ne va pas faire de la 
déradicalisation, qui est un fantasme, 
indique-t-elle. L’objectif est de désen-
gager ces femmes de l’agir violent et 
de les remettre sur le chemin de la 
citoyenneté. »

Trois femmes, toutes condamnées 
pour des faits de terrorisme, sont pour 
l’heure accueillies dans ce nouveau 
quartier aménagé dans l’ancienne 
maison d’arrêt. Dix-neuf nouvelles dé-
tenues les rejoindront d’ici à la fin de 
l’année. Une fois les travaux terminés, 
à l’horizon 2023 ou 2024, le QPR sera 
en capacité d’accueillir 29 détenues, 
dont certaines « revenantes » de Syrie.
Dans cette aile étanche des autres 
quartiers pour éviter tout prosély-
tisme, les femmes radicalisées feront 
l’objet d’une surveillance particulière 
de la part du personnel, qui a suivi 
une formation spécifique de trois se-
maines. « Mais ce n’est pas un quartier 

d’isolement amélioré, prévient Véro-
nique Sousset. Le QPR allie sécurité 
adaptée et accompagnement social. » 
Dans chacune des cellules de 11 m² 
composant cette unité, des barreaux 
ont ainsi été ajoutés aux fenêtres gril-
lagées et le mobilier a été scellé.
À l’écart des autres détenues, elles au-
ront accès aux parloirs et aux unités 
de vie familiale et pourront se prome-
ner en groupe réduit dans une cour 
bien définie. Elles suivront égale-
ment un programme particulier mê-
lant activités sportives, ateliers sur la 
place de la femme ou travail sur l’es-
time de soi. Des rencontres avec des 
médiateurs du fait religieux sont éga-
lement prévues pour « insuffler chez 
elles un doute sur ce qu’on a pu leur 
faire croire », souligne Ismaël Righi-
Belhouari, adjoint au chef de la mis-
sion de lutte contre la radicalisation 
violente.

Un premier quartier pour 
détenues radicalisées

L’unité, ouverte il y a une semaine, pourra à terme accueillir 29 femmes. J.-F. Monier / AFP 

Évaluations régulières
Tout au long du séjour, d’une durée  
de six mois renouvelables, une 
commission sera chargée d’évaluer la 
personnalité des détenues afin de voir si 
le travail de « désengagement » a porté 
ses fruits et si un retour en détention 
ordinaire est envisageable. « On observe 
dans les QPR pour hommes qu’il faut en 
moyenne dix-huit mois pour qu’ils soient 
réaffectés », souligne Véronique Sousset.

L’objectif est  
de désengager 
ces femmes  
de la violence et 
de les réinsérer.



POUR VOTRE SANTÉ, ÉVITEZ DE MANGER TROP GRAS, TROP SUCRÉ, TROP SALÉ – WWW.MANGERBOUGER.FR
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La mesure, qui prend  
effet ce mercredi, pourrait  
susciter de nouveaux  
départs de soignants  

  Oihana Gabriel

Un coup de bambou pour un sys-
tème de santé déjà au bord du 
gouffre ? À partir de ce mercredi, 

aucun soignant ni personnel employé 
par un hôpital, une clinique, un Ehpad 
ne pourra venir travailler sans appor-
ter la preuve qu’il a reçu au moins une 
dose d’un vaccin anti-Covid-19. Dans 
les faits, son contrat et sa rémunéra-
tion seront suspendus. Sauf pour les 
soignants qui ont une contre-indica-
tion médicale. Depuis plusieurs se-
maines, les établissements de santé 
s’organisent pour éviter que cette 
deadline ne rime avec suspensions 
de contrat (lire l’encadré), donc diffi-
cultés pour assurer les soins.
Bien que certains prennent la parole 
ou battent le pavé pour dire leur déci-
sion de quitter leur emploi afin d’évi-
ter la case vaccination, les directeurs 

d’hôpital et d’Ehpad ne craignent pas 
une hémorragie. Selon Santé publique 
France, au 7 septembre, 83,9 % des pro-
fessionnels de santé étaient totale-
ment vaccinés en Ehpad ou unités de 
soins de longue durée, 84,1 % des per-
sonnels soignants salariés en établis-
sements de santé, et 91,1 % des profes-
sionnels libéraux.

« Assurer le maintien des soins »
Mais il reste des interrogations. « Même 
s’il y a peu de suspensions, ce sera tou-
jours trop, reconnaît Pierre Pinzelli, 
secrétaire général de l’Assistance pu-
blique-Hôpitaux de Marseille (AP-HM). 
Nous avons identifié une dizaine de ser-
vices hospitaliers [sur 240] pour lesquels 
nous travaillons spécifiquement afin 
d’assurer le maintien des soins. » No-
tamment en embauchant des renforts 
ou en réorganisant les services, quitte 
à proposer moins de consultations. 
« C’est de la dentelle, et ça change en 
permanence, souffle Pierre Pinzelli. Et 
ça continuera à bouger après [ce] mer-
credi. » Car tout soignant qui se fait vac-
ciner pourra retrouver son poste.

Du côté de la dépendance, l’inquiétude 
pointe, car le sous-effectif est chronique 
dans ce secteur. « Il va rester peut-être 
5 à 10 % de non-vaccinés, parmi les-
quels des infirmiers et aides-soignants 
que nous avons du mal à recruter, re-
grette Pascal Champvert, président de 
l’Association des directeurs au service 
des personnes âgées. En plus, les infir-
mières sont mobilisées dans les centres 
de vaccination, car la rémunération est 
meilleure. » Pour lui, certaines struc-
tures vont avoir du mal à tourner : « Il 
faut que l’État nous dise ce qu’il prévoit 
pour ces établissements. »

Lors d’une manifestation d’infirmières contre l’obligation vaccinale, mardi à Lyon. J. Pachoud / AFP

Des amendes pour l’employeur
À Marseille, l’AP-HM a anticipé pour éviter 
que, ce mercredi, la gestion des plannings 
devienne impossible. Elle a notamment 
proposé à ceux qui le souhaitent des  
entretiens pour mieux expliquer que la 
vaccination protège le soignant, son en-
tourage, ses patients. Et que l’hôpital est 
obligé de vérifier que ses salariés se sont 
conformés à la loi, sous peine d’amendes.
C’est en effet à l’employeur de donner les 
preuves que ses salariés sont vaccinés. 
Par ailleurs, l’AP-HM propose à ses person-
nels de se faire vacciner sans rendez-vous.

L’hôpital mis à mal par 
l’obligation vaccinale ?

La sénatrice Esther Benbassa exclue  
du groupe écologiste. Accusée  

dans une enquête de Mediapart  
de harcèlement moral envers  

ses collaborateurs, la sénatrice 
EELV Esther Benbassa (photo) a été 

exclue par son groupe au Sénat,  
a annoncé ce dernier mardi soir. 

«[Elle] n’a pas contredit une partie 
des témoignages et elle n’a, à ce 

jour, pas jugé opportun de porter 
plainte en diffamation contre ces 

accusations», a fait valoir le groupe 
écologiste Solidarité et Territoires  

pour justifier sa décision.  
Photo : M. Bureau / AFP

  Thibaut Chevillard

«C’est un peu comme si vous 
creusiez le trou pour vous 
mettre dedans. » Mardi, les 

questions de la présidente du tribu-
nal, Isabelle Prévost-Desprez, ont mis 
en difficulté Alexandre Benalla. Jugé 
depuis lundi, notamment pour avoir 
violenté des manifestants le 1er mai 
2018, l’ex-chargé de mission de l’Élysée 
s’est vexé lorsque la magistrate a sous-
entendu qu’il mentait concernant cer-
tains éléments du dossier. Et tout parti-
culièrement concernant la disparition 
du téléphone portable qu’il a utilisé 
pour prévenir le chef de l’État qu’une 
vidéo de lui circulait sur Internet.
Le prévenu avait expliqué aux enquê-
teurs qu’il avait perdu l’appareil. « Je l’ai 
retrouvé en sortant de garde à vue, as-

sure aujourd’hui 
Alexandre Be-
nalla. Ce n’est pas 
une question de 
mentir. » « Cha-
cun à sa concep-
t i o n  d u  m e n -
songe », rétorque 

la présidente. Et cette dernière, peu 
« convaincue » par ses explications, 
d’ajouter : « Ici, on peut mentir, mais 
quand ça coince, ça coince. »

Pour elle, il est logique de penser, à la 
lecture du dossier, qu’il a « dissimulé 
ce téléphone portable, son contenu 
dans le cadre de cette enquête ». Le 
prévenu, qui estime ce volet du dos-
sier « accessoire », s’énerve. « Il apporte 
quoi, ce téléphone ? » Réponse sèche 
d’Isabelle Prévost-Desprez : « On ne 
débat pas, je vous interroge. » 
Alexandre Benalla explique qu’il a 
donné une copie de la sauvegarde de 
ce téléphone au juge d’instruction… 
mais seulement en février 2019, ob-
serve la présidente. « Vous allez sortir 
les SMS qui vous intéressent, parce 
qu’il y en a d’autres que vous ne voulez 

pas qu’on voie », subodore la magis-
trate. L’avocate du prévenu, Jacque-
line Laffont, explique qu’il avait peur, 
à l’époque, que des messages confi-
dentiels se retrouvent dans la presse.
Alexandre Benalla a utilisé ce télé-
phone pour alerter Emmanuel Ma-
cron, qui se trouvait alors en dépla-
cement en Australie. Pourquoi n’a-t-il 
pas averti, plutôt, son supérieur hié-
rarchique ? « Je ne voyais pas de néces-
sité [de le faire] à partir du moment où 
j’avais prévenu le principal concerné », 
à savoir le président de la République. 
Une histoire de « loyauté ». « Vous vous 
fichez de la hiérarchie, c’est vous qui 
décidez », estime au contraire la juge. 
Alexandre Benalla encourt jusqu’à sept 
ans de prison et 100 000 € d’amende.

L’ex-chargé de mission de l’Élysée, Alexandre Benalla, mardi au tribunal de Paris. F. Mori / AP / Sipa

Benalla confronté à ses mensonges

« On ne débat 
pas, je vous 
interroge. »
Isabelle  
Prévost-Desprez,  
pdte du tribunal
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Lancement d’une action collective en justice 
contre l’ANSM dans l’affaire du Lévothyrox
Une action collective en justice a été lancée contre 
l’agence du médicament (ANSM) dans l’affaire du Lévo- 
thyrox, a annoncé mardi Christophe Lèguevaques, avocat 
qui engage cette procédure. Il espère obtenir « 15 000 € 
par demandeur » pour « indemniser le préjudice moral 
d’anxiété », a-t-il indiqué. Entre mars 2017 et avril 2018, 
environ 31 000 patients souffrant de maux de tête, 
insomnies et autres effets indésirables ont accusé  
la nouvelle formule du médicament d’en être la cause.

Le milliardaire Daniel 
Kretinsky a pris 5 % 
du capital de TF1
Le Tchèque Daniel 
Kretinsky, propriétaire  
de CMI France, qui édite 
notamment Elle, possède 
plus de 5 % du capital  
du groupe TF1, a-t-on 
appris mardi auprès  
de la chaîne privée. Cette 
opération ne se fait pas 
en accord avec le groupe 
Bouygues, principal 
actionnaire de TF1, mais 
ne lui est pas « hostile, 
au contraire », a déclaré 
le milliardaire aux Échos.

Macron détaille les réformes 
et esquisse son programme 

 « Simplification » de la procédure pénale, doublement 
des policiers sur le terrain… Emmanuel Macron a expliqué, 
mardi à Roubaix (Nord), les réformes qu’il souhaite voir 
aboutir en matière de sécurité. Le président s’exprimait en 
clôture du Beauvau de la sécurité, consultation lancée en 
février. Il a notamment annoncé un budget supplémentaire 
de 500 millions d’euros en 2022 pour le ministère de l’Inté - 
rieur. Pour traduire ses annonces dans les textes, Emmanuel 
Macron a confirmé l’élaboration d’une loi de programma-
tion et d’orientation pour la sécurité intérieure. Ce texte 
devrait constituer la trame du volet sécurité du programme 
du chef de l’État pour la présidentielle. Photo : L. Marin / Pool / AFP

Le Premier ministre haïtien convoqué dans 
l’enquête sur l’assassinat de Jovenel Moïse 
Le chef du parquet de Port-au-Prince, Bed-Ford Claude,  
a demandé mardi au juge enquêtant sur l’assassinat  
du président haïtien, Jovenel Moïse, d’inculper le  
Premier ministre, Ariel Henry (photo), à cause d’appels 
 téléphoniques qu’il aurait eus avec l’un des principaux 
suspects du meurtre. Il a par ailleurs demandé qu’Ariel 
Henry soit interdit de quitter le territoire haïtien  
« en raison de la gravité des faits exposés ». Quarante-
quatre personnes ont déjà été arrêtées dans le cadre de 
l’enquête sur le meurtre de Jovenel Moïse, abattu à son 
domicile le 7 juillet par un commando. Photo : V. Baeriswyl / AFP

Pluies record 
dans le Gard

 De violents orages et des pluies 
record ont frappé le Gard mardi,  
où 900 pompiers étaient toujours 
mobilisés dans la soirée. Aucune 
victime, excepté un « blessé léger » 
frappé par la foudre, n’a été signalée 
dans le département. Les autorités se 
refusaient encore mardi soir à évaluer 
les dégâts. Sur place, le ministre de 
l’Intérieur, Gérald Darmanin, a mis  
en garde : «Nous craignons d’autres 
épisodes de ce type dans les heures  
et jours qui viennent. » Photo : S. Thomas / AFP
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Faut-il harmoniser la lutte 
contre cette pollution à 
l’échelle mondiale avec  
un traité international ? 
Fabrice Pouliquen

En matière d’environnement, il y a 
des conventions internationales 
sur le changement climatique, la 
diversité biologique, ou encore la 

convention de Bâle, sur le contrôle des 
mouvements transfrontaliers des dé-
chets dangereux. Faut-il en ajouter une 
autre, sur la pollution plastique ? Entre 
8 et 18 millions de tonnes de déchets 
plastique terminent chaque année 
dans la mer, rappelle l’Institut français 
de recherche pour l’exploitation de la 
mer (Ifremer).
Le pire est encore à craindre, alerte le 
WWF dans un rapport publié le 6 sep-
tembre : la production pourrait plus 
que doubler d’ici à 2040 et la pollution 

plastique des océans, tripler. La dépen-
dance à cette matière est aussi un accé-
lérateur de la crise climatique, insiste le 
WWF, qui estime que le plastique pour-
rait compter pour 20 % de l’empreinte 
carbone mondiale. Mais François Gal-
gani, océanographe à l’Ifremer, estime 
que les mesures qui ont commencé à 
être prises, comme les interdictions de 
plastiques à usage unique, portent leurs 
fruits : « La pollution plastique est restée 
longtemps sous les radars des États. Ce 
n’est plus le cas ces dernières années. » 
Mais ces mesures sont-elles à la hau-
teur ? C’est le problème, pour le WWF. 
Elles se focalisent pour la plupart sur 
une étape du cycle de vie des plastiques 
– une fois ceux-ci devenus déchets – et 
sur des périmètres restreints. 
D’où cette nécessité d’aboutir à un 
accord international juridiquement 
contraignant pour l’ensemble des pays. 
« Des discussions en ce sens ont déjà 
commencé entre les pays, depuis 2016, 

dans le cadre de l’Assemblée nationale 
des Nations unies sur l’environnement 
[Unea] », raconte François Galgani, 
qui fait partie du groupe scientifique 
lancé en parallèle pour accompagner 
les pourparlers. Mais la forme n’est pas 
le seul enjeu. Le contenu compte aussi. 
« Il serait dommage que cet accord in-
ternational ne porte que sur la pollu-
tion plastique marine sans prendre en 

compte celle ter-
restre », estime 
Diane Beaume-
nay-Joannet, res-
ponsable plai-
doyer plastique à 
Surfrider Foun-
dation Europe. « Il 
faudrait aussi que 
ce traité acte l’am-

bition de stopper les fuites plastique à 
l’horizon 2030, demande Pierre Can-
net, directeur du plaidoyer et des cam-
pagnes du WWF France. Et contraigne, 

d’ici là, les pays signataires à se fixer des 
objectifs nationaux et des plans d’action 
pour réduire leur utilisation de produits 
plastique. » 
Le processus pour arriver à cet accord 
international sera long. Il faut compter 
une dizaine d’années pour une conven-
tion. Le Congrès de l’Union internatio-
nale pour la conservation de la nature 
(UICN), qui s’est achevé samedi à Mar-
seille, était ainsi l’occasion de sonner la 
mobilisation générale. Mais Pierre Can-
net reste sur sa faim et regrette notam-
ment que, dans son discours inaugural, 
Emmanuel Macron n’ait pas fait men-
tion de ce traité international sur la pol-
lution plastique. « Si la France est active 
sur l’enjeu plastique, elle reste relative-
ment discrète sur ce projet d’accord », 
note François Galgani. Le sommet One 
Ocean, que le président français a an-
noncé vouloir organiser fin 2021 ou 
début 2022, pourrait être l’occasion de 
rectifier le tir.

Le plastique, ennemi public n° 1 
pour l’environnement

Un homme ramasse des ordures sur la plage de Costa del Este, à Panama City. Entre 8 et 18 millions de tonnes de déchets plastique terminent chaque année dans la mer. L. Acosta / AFP

« Si la France est 
active sur l’enjeu 
plastique, elle 
reste discrète  
sur ce projet 
d’accord. »
François Galgani, 
scientifique
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Environnement
« Il faut réussir à faire 
émerger un idéal propre »
Mindahi Bastida, membre 
des Otomis, un peuple 
autochtone du Mexique,  
espère une prise de 
conscience climatique

  
Propos recueillis par  
Alexandre Vella

Lors de la COP21 de Paris, en 2015, 
des leadeurs de peuples indi-
gènes et des militants se sont 
unis à l’appel de Raoni pour for-

mer une « alliance des gardiens de la 
nature ». Mindahi Bastida, membre 
des Otomis, un peuple autochtone du 
Mexique, y était. 20 Minutes l’a ren-
contré au Congrès mondial de la na-
ture à Marseille, qui s’est tenu du 3 au 
11 septembre.

Quel est votre sentiment sur  
ce congrès et, plus largement, 
celui des peuples indigènes ?
D’abord, nous devons comprendre 

que ces congrès sont hautement né-
cessaires pour protéger la vie et la 
diversité culturelle, car nous ne pou-
vons pas séparer diversité biologique 
et diversité culturelle. Notre rôle est 
d’amener notre conscience 
et la sagesse de nos an-
cêtres à réussir à vivre en 
paix et en intégrité.

Vous estimez-vous 
davantage écouté  
et pris au sérieux ces 
dernières années ?
C’est un processus de 
croissance, qui n’est pas 
simple, comme n’im-
porte quelle 
lutte 

sociale. Nous sommes persévérants 
et voyons une très lente progres-
sion de la considération qu’on nous 
donne. Dans le système des Nations 
unies ou dans d’autres organisations 
intergouvernementales, ils nous de-
mandent d’être présents, mais nous 
restons en dehors des processus de 
décision car nous ne sommes pas 
une « nation », comme ils disent. Il 
faut continuer à s’allier avec des as-
sociations, des parlementaires, des 
politiques ou même le secteur privé, 
qu’ils comprennent la crise qui nous 
tue. Il faut réussir à faire émerger un 
idéal propre.

N’êtes-vous pas agacés 
d’être cantonnés dans  

les institutions à  
un rôle représentatif ?
C’est vrai, nous ne sommes 
pas pris en compte dans 
les processus de déci-
sion. Et pourtant nous le 

mériterions, car ce que le 
monde appelle « conserva-

tion » est en réalité notre 
territoire. Nous ne pre-

nons pas juste soin 
de la biodiver-

s i té  d a n s 
nos terri-

toires, 
mais 

de celle du monde. De plus, l’écono-
mie de marché cause beaucoup de 
dégâts. Aujourd’hui, on nous vend le 
système « Redd », qu’on a appelé en-
suite « Redd + » ; un système de com-
pensations d’émissions carbone, qui 
est un gros problème. À nos yeux, ce 
genre de stratégies n’est qu’une autre 
manière d’exploiter la nature. Nous 
sommes vraiment inquiets, car si 
leurs intentions paraissent bonnes, 
elles altèrent tout de même la nature 
et sont une nouvelle justification pour 
continuer à polluer l’atmosphère.

Avez-vous toujours de l’espoir ?
Nous avons besoin de travailler avec 
les gouvernements et les entreprises. 
Mais combien de sommets ont-ils 
eu lieu dans le passé ? Allons-nous 
mieux ? Les politiques continuent, 
les industries polluantes ne sont pas 
fermées et des pays, comme l’Inde 
ou la Chine, justifient leurs actes 
en disant que d’autres l’ont fait par  
le passé et qu’ils ont aussi le droit, dé-
sormais, à leur croissance. Ce para-
digme ne nous donnera pas le bien-
être dont nous avons besoin. Alors, 
nous devons entrer dans un proces-
sus d’unification du monde pour agir. 
Nous sommes dans un temps cri-
tique. Comment renverser cette do-
mination des humains sur d’autres 
espèces et d’autres humains et chan-
ger non seulement le récit, mais aussi 
les actions ?Planète Amazone

VOTRE VIE VOTRE AVIS
Des soignants ont répondu  
à l’appel à témoignages de  
« 20 Minutes » sur l’obligation 
vaccinale. Plusieurs se disent 
prêts à perdre leur emploi

 Sélène Agapé

À partir de ce mercredi, les soi-
gnants et soignantes devront faire 
preuve d’exemplarité : avoir reçu 

au moins une dose d’un vaccin anti-
Covid-19. Pour certains personnels des 
hôpitaux, cliniques et Ehpad, c’est la 
goutte de trop. Ils ont décidé de raccro-
cher ou de subir (voire de contourner) 
les sanctions prévues – à savoir une sus-
pension, sans rémunération.
Un scénario auquel Laurence, soi-
gnante depuis trente ans, s’est pré-
parée : « Ce 15 septembre, je porterai 
ma blouse blanche pour la dernière 
fois. » Élisabeth, 
infirmière depuis 
vingt-deux ans, ne 
compte pas non 
plus se faire vacci-
ner. Mais « pour l’instant, ma clinique, 
qui est en grand manque de personnel, 
nous a garanti qu’aucune mesure ne se-
rait prise contre le personnel non vac-
ciné, témoigne-t-elle. En revanche, si 

l’ARS s’en mêle, met la pression à ma di-
rection et que je suis suspendue, je cher-
cherai un autre travail et je contacterai 
un avocat pour défendre mes droits. »

Quitter la France
Laëtitia, elle, est secrétaire médicale. 
Avec son conjoint – lui vacciné –, ils 
sont éligibles aux inséminations arti-
ficielles. La perspective de se faire vac-
ciner angoisse la quadragénaire : « J’ai 
refusé, de peur de perdre la chance qui 
nous est donnée d’essayer d’avoir un en-
fant. » Elle n’est pas fermée à l’idée de se 
faire vacciner au deuxième trimestre, si 
elle a la chance d’être enceinte.
« Que vais-je faire après ? », s’interroge 
de son côté Jade, chirurgienne-den-
tiste, avec un agenda complet jusqu’en 
janvier : « Soigner est pour moi une pas-
sion. S’il faut changer de pays, je chan-
gerai. » Caroline, secrétaire comptable 
et facturière dans deux cliniques pri-
vées depuis onze ans, est tombée de 
haut en apprenant qu’elle était considé-
rée comme personnel soumis à l’obliga-
tion vaccinale. Elle a fini par démission-
ner, après le refus de sa hiérarchie de lui 
accorder un congé sans solde. « J’étais 
pourtant indispensable lors des confi-
nements précédents », indique-t-elle, 
dégoûtée.

Santé « Je porterai  
ma blouse blanche  
pour la dernière fois »

Un centre de vaccination éphémère dans le 13e arrondissement de Paris, en juillet. I. Harsin / Sipa
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Chaque jour, jouez avec la 
rédaction à Pigeon Pigeon, 
notre jeu d’ambiance 
préféré du moment. Une 
seule de ces propositions 
est vraie, les deux autres 
sortent de notre cerveau. 
Vous pouvez inventer  
vos propres réponses  
et nous les envoyer  
à jeux@20minutes.fr.

Question :
Quand le fax a été 
inventé…
1. Steve Jobs a annon-
cé que cette invention 
n’avait aucun avenir
2. Mark Zuckerberg 
passait son bax
3. La France était 
encore une monarchie

Réponse :

Alexander Bain a dé-
posé le brevet d’un sys-
tème de transmission 
de documents écrits par 
le réseau télégraphique 
en 1843, sous le règne 
de Louis-Philippe.

QUICHE ESCARGOT  
AUX LÉGUMES

 à faire avec vos enfants

> Pour 8 personnes (45 minutes)
450 g de farine, 220 g de beurre,
6 œufs, 1 courgette verte, 1 courgette 
jaune, 1 carotte, 100 g de mozzarella râpée,
25 cl de crème liquide, 1 tomate cerise,
mayonnaise, sel et poivre.

• Mélanger farine, beurre fondu et  
1 c. à c. de sel. Ajouter 2 œufs et 12,5 cl 
d’eau puis pétrir jusqu’à obtenir une 
pâte homogène. Tailler les légumes 
en très fines lamelles. Étaler ⅓ de la 
pâte en grand disque et découper une 
grande demi-lune dedans. Découper 
2 bâtonnets et 2 disques de 5 cm dans 
le reste de la pâte.
• Plier une feuille d’aluminium dans 
la longueur en une bande de 2 cm de 
large, puis former un grand cercle. 
Poser ce grand cercle sur la demi-
lune et le garnir avec le reste de pâte 
étalée en grand disque. Piquer la 
pâte à la fourchette et parsemer la 
mozza râpée sur le disque de pâte.

• Rouler une première lamelle de 
légume sur elle-même et la poser au 
centre du disque de pâte. Enrouler 
ce rouleau avec les autres lamelles 
jusqu’à remplir le disque de pâte. 
Déposer les bâtonnets de pâte à une 
extrémité de la demi-lune et poser 
les disques dessus pour former les 
yeux d’un escargot.
• Mélanger 4 œufs, la crème liquide, 
saler, poivrer, puis verser sur les 
légumes. Enfourner 15 min à 180 °C. 
À la sortie du four, retirer le cercle 
en alu et déposer 1 demi-tomate 
cerise sur chaque œil de l’escargot. 
Ajouter 1 pointe de mayonnaise sur 
les tomates et dessiner 1 sourire  
à l’escargot.
Retrouvez cette recette de Chefclub 
Kids en vidéo sur notre site et 

découvrez-en 
d’autres à faire 
en famille  
dans les livres 
On s’amuse  
en cuisine et 
C’est la fête 
toute l’année.

ON EN APPREND TOUS LES MERCREDIS
 Chaque jour, le podcast « Choses à Savoir » répond

à une question de culture générale pour vous aider  
à développer vos connaissances facilement. Retrouvez 
« Choses à Savoir » sur Apple Podcast, Spotify, Deezer  
et toutes les autres applications d’écoute de podcasts.

Pourquoi les chiens se reniflent-ils
les fesses entre eux ?

Les chiens s’adonnent à cette pratique surprenante 
pour les humains, peu habitués à ce genre de ci-
vilités, afin d’obtenir par l’odorat des informa-
tions cruciales sur leurs camarades : sexe, ali-
mentation, état émotionnel. Ils obtiennent tous 
ces renseignements simplement en reniflant les 
substances chimiques des sécrétions relâchées 
par les glandes situées près de l’anus de leurs con-
génères. Le docteur américian George Preti fut le 
premier en 1975 à s’intéresser à cette question. Il 
s’est ainsi rendu compte que les glandes anales 
du chien sécrétaient des substances chimiques 

à part, permettant 
d’identifier chaque 
animal. Ainsi, les 
chiens collectent 
bien plus d’infor-
mations sur leurs 
semblables en leur 
reniflant le der-
rière plutôt qu’en 
l e s  s e n t a n t  a u 
niveau du museau.

Le mercredi,
asseyons-nous avec une citation

« Qui veut la paix prépare la guerre », 
locution latine

Drôle de citation, non ? Et avec quelles armes  
au juste ?
Et si se préparer à la guerre, pour nous, c’était 
simplement se préparer à l’adversité, aux turbu-
lences qu’on ne manquera pas de rencontrer dans 
nos vies ? Pas pour les vaincre ou les combattre, 
mais pour les traverser, debout, et en ressortir 
indemnes et peut-être même grandis ?
En regardant les choses en face, avec lucidité, en 
pensant « prévention » plutôt que « pansement », 
nous pouvons apprendre à mettre au grand jour 
les ressources que nous avons déjà en nous, et 
qui constituent notre capacité de résilience.
En s’entraînant lorsque tout est calme, pour 
être prêt lorsque la tempête arrive, en méditant 
quand tout va bien, par exemple !

 Concocté avec tendresse par Petit BamBou, que  
vous pouvez retrouver dans son app de méditation sur 
votre mobile pour cultiver calme et sérénité. Huit millions 
de personnes méditent guidées par ses experts !

 Rocambole, c’est l’app (Android, iOS) sur 
laquelle vous êtes déjà plus de 60 000 à aimer 
lire tous les jours ! Elle propose des histoires 
100 % exclusives, en épisodes de cinq minutes, 
sur votre smartphone. Dans Le Pacte, écrit par Emily Chain 
et Anaël Verdier, quatre amis se font la promesse de tout 
faire pour réaliser leur rêve. Si vous avez raté le début, 
rendez-vous sur notre site ou téléchargez l’app Rocambole.

Épisode 21 : Mamidou ? Non, l’autre

– Le chat est tombé malade, il a fallu l’amener chez 
le vétérinaire, et tu sais comme c’est compliqué avec 
lui à chaque fois. Le frêne au fond du jardin est plein 
de pucerons, on a tout essayé. Tu as appelé ta grand-
mère ? Elle n’est pas bien, ça nous inquiète.
– Mamidou ?
– Non. Elle est increvable, celle-là. Je te parle de ma 
mère.
Samia est surprise :
– Je l’ai vue avant-hier, elle m’a parue en pleine forme.
– C’est parce qu’elle ne veut pas t’inquiéter, elle fait 
semblant.
Samia se demande surtout si sa mère est capable de 

se réjouir, pour les autres autant que pour elle-même. 
Son sourire est aussi rare qu’un tableau de Soulages 
criard. À chaque conversation, Samia subit la même 
litanie de problèmes, difficultés et contrariétés qui 
transforment la vie de sa mère en un parcours du 
combattant sans fin.
– Je t’appelais à propos du mariage, précise-t-elle pour 
interrompre le flot pessimiste.
Elle pourrait presque sentir la crispation de sa mère 
sur le combiné.
– Les parents de David veulent vous rencontrer, 
annonce Samia d’un coup, comme on arrache un 
pansement.
– Ça va être compliqué. Vous ne nous laissez pas 
beaucoup de temps.
– Nous venons la semaine prochaine.
– Il faut que je voie avec ton père.
– Maman, arrête de chercher un prétexte, c’est mon 
mariage, c’est important.
Sa mère pouffe avec dédain à l’autre bout du fil.
– Un « mariage »…
Samia prend sur elle. Un défi à la fois, se rappelle-t-elle.
– Au fait, continue sa mère, ton père ne pourra pas 
venir le jour J.
Samia s’étouffe.
– Tu nous préviens trop tard aussi, il avait déjà un 
engagement.

NOTRE FEUILLETON ROCAMBOLESQUE
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Horoscope
Bélier DU 21 MARS AU 20 AVRIL 
Vous êtes très à l’aise pour exprimer  
toute la profondeur de vos sentiments.  
Vous évitez les erreurs de jugement.

Taureau DU 21 AVRIL AU 21 MAI 
Les réactions de votre partenaire enrichissent 
votre vision des choses. Vous avez  
l’occasion de vous dépasser.

Gémeaux DU 22 MAI AU 21 JUIN 
Prenez le temps de vivre et de consolider  
des relations jusque-là superficielles.  
Un projet mobilise toute votre énergie.

Cancer DU 22 JUIN AU 22 JUILLET 
N‘hésitez pas à déclarer votre flamme  
à la personne qui habite vos rêves.  
Suivez votre inspiration... Lancez-vous !

Lion DU 23 JUILLET AU 23 AOÛT 
Une certaine monotonie va s’installer  
dans votre couple : variez les plaisirs.  
Les nouvelles idées vous séduisent.

Vierge DU 24 AOÛT AU 23 SEPT. 
Célibataire ou pas, des propositions  
inattendues vous tentent. Il y a quelques 
tensions avec un collègue.

Balance DU 24 SEPT. AU 23 OCT. 
Vous vivez une journée de tendresse.  
Une rentrée d’argent substantielle venant  
d’un placement ou d’un héritage vous attend.

Scorpion DU 24 OCT. AU 22 NOV. 
Des concessions vont être nécessaires et ne 
vous font pas peur. Vous nouez des relations 
intéressantes dans le domaine professionnel.

Sagittaire DU 23 NOV. AU 21 DÉC. 
La routine n’est pas pour vous déplaire.  
Vous avez plein d’énergie à revendre,  
de l’initiative et une flopée d’idées.

Capricorne DU 22 DÉC. AU 20 JANV. 
Vous appréciez les contacts, les sorties  
et autres rapports avec vos proches.  
Au travail, attendez et laissez mûrir votre projet.

Verseau DU 21 JANV. AU 18 FÉVRIER 
Que vous soyez célibataire ou en couple,  
votre sensualité reprend le pouvoir.  
Pensez à bien exploiter vos ressources.

Poissons DU 19 FÉV. AU 20 MARS 
Vous pouvez vivre une belle histoire.  
Vous ne serez pas en position de force,  
alors faites vos comptes régulièrement.

Cerf-panthère PAS AVANT MIDI 
Qu’est-ce que cela changerait si on rencontrait, 
pour la première fois, des gens dans le noir ?

Retrouvez l’horoscope complet  
sur le site et nos applis.
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SOLUTION

ANTENNE 
EN FORME 
DE MIROIR

OÙ L’ON 
EST NÉ

BELLES 
FILLES

APRÈS BIS

ABRUPT

ELLE EST 
EN TÊTE 

DE TRAIN

RECONNU 
EXACT

À CÔTÉ DE

ALLIÉS

FEMME 
ROBUSTE

INTA- 
RISSABLE

CHANGEA 
D’AVIS

IL PORTE 
LES 

GRAPPES
ABNÉ- 
GATION

DÉFINIR 
UN STYLE

C’EST DE 
LA 

PACOTILLE

BONS 
BOUIL- 
LONS

QUI AIME 
LA CHAIR

FLEUVE 
QUI 

TRAVERSE 
TURIN

ARTICLE

CLAME 
SON IN- 

NOCENCE

EN CE LIEU

ÇA 
ROUILLE

ÉTENDUE 
D’EAU 

DOUCE

SES 
TRIPES 
SONT À 

LA MODE

GRANDE 
PUIS- 

SANCE 
D’AMÉ- 
RIQUE

SON PAIN 
EST POUR 

LES 
HUÎTRES

ORDINAIRE

C’EST UN 
PROBLÈME

DRAME À 
TOKYO

ÊTRE EN 
TÊTE

HOMME DE 
BAMAKO

BIEN À TOI

ACTION DE 
BON 

SCOUT
MULTIPLIE 
PAR DEUX

QUI SE 
REPLIE

BOISSON 
CHAUDE

CRÉATURE 
DE 

L’ESPACE

LA TÉLÉ

ÉTANT 
COUCHÉ

CÉRÉALE 
À FARINE

TERMINAI- 
SON DU 

PREMIER 
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MARCHER 
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2 7 4
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9 2
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7 6 1

1 4 9 3 7 5
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Mots fléchés

Sudoku
En partant des chiffres 
déjà inscrits, remplissez  
la grille de manière  
que chaque ligne, chaque 
colonne et chaque carré  
de 3 par 3 contienne  
une seule fois tous les 
chiffres de 1 à 9.

SOLUTION

FORCE 1

FACILE

« OH MY FAKE »
Ne pas tomber dans le 
piège des Fake News 
sur Snapchat Discover.
Scannez ce snapcode

AVEC 
VOUS

UN  MÉTIER, 
C’EST  POUR LA VIE .

90% de nos élèves en reconversion 
recommandent notre enseignement

OU PAS

N O S  F O R M AT I O N S  F O N T VOT R E  AV E N I R

PLUS D’INFOS SUR WWW.CNAM-PAYSDELALOIRE.FR 
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Les labels alimentaires font preuve d’engagements 
En matière de 
consommation 
responsable, les entreprises 
tout comme les 
consommateurs ont un rôle à 
jouer      

Dorothée Blancheton

Ces derniers mois, 72% des Fran-
çais ont modifié certaines de 
leurs pratiques pour réduire l’im-

pact de leur consommation*. Et 85% 
attendent de la grande distribution, 
des entreprises et des marques qu’elles 
agissent en faveur d’une consomma-
tion responsable. Certaines ont déjà 
sauté le pas. Et pour les identifier, les 
produits alimentaires respectueux 
des conditions de vie des produc-
teurs et/ou de l’environnement af-
fichent divers labels (AB-Agriculture 
Biologique, Ecocert, Fairtrade, Rain-
forest Alliance...). Ces certifications 
sont des gages de qualité et des indi-
cations d’engagement. « Pour qu’un 
café soit certifié Rainforest Alliance, 
par exemple, chaque maillon, de la 
chaîne d’approvisionnement jusqu’au 
distributeur, doit lui-même être certi-
fié. C’est un processus qui permet de 
travailler sur des aspects sociaux, en-
vironnementaux et économiques », 
explique Thierry Touchais, repré-
sentant Rainforest Alliance pour la 
France, l’Italie et l’Espagne. 

Des conditions de travail décentes
La certification permet au consom-
mateur de s’assurer que son café est 
suivi sur les sujets de travaux forcés, 
sur le travail d’enfants, ou d’inéga-
lité de genre... Elle œuvre à offrir un 
revenu décent aux producteurs de 
café et leurs équipes et de meilleures 
conditions de vie. Ils sont accompa-
gnés sur le terrain pour préserver la 
biodiversité,  les forêts, mieux gérer 
l’eau, éviter les pesticides, réutiliser 
les déchets de taille... et faire face au 
changement climatique. « Avec les 

sources de productions actuelles, 
d’ici 2050, la moitié des territoires 
aujourd’hui dédiés à la caféiculture 
risque de ne plus produire du tout 
en raison du réchauffement clima-
tique », prévient Thierry Touchais. 
Les équipes de Rainforest Alliance 
conseillent alors des méthodes agro-
nomiques régénératrices en faisant 
de la plantation de café sous couvert : 
on plante des arbres plus hauts pour 
atténuer les effets du réchauffement 
climatique et produire des récoltes 
complémentaires au café. 

Des audits réguliers
Pour obtenir une telle certification, les 
détenteurs de certificats sont audités 
tous les trois ans sur plus d’une cen-
taine de critères par un tiers indépen-
dant agréé. Et pas question de se re-
poser ensuite sur ses lauriers : chaque 
année, des contrôles s’assurent que les 
points d’amélioration continue sont 
réalisés. L’organisme assure la tra-
çabilité des transactions, aide le cer-
tifié à promouvoir son engagement 
et offre au consommateur une vraie 
transparence. 
Ce système repose sur une responsa-
bilité partagée par l’ensemble de la 
chaîne de valeur où le consomma-
teur a aussi un rôle à jouer en ache-
tant son paquet de café quelques cen-
times de plus. « En France, on estime 
qu’il y a 30%-35% de café certifié, en 
Suède, c’est de l’ordre de 50%. Il y a 
donc encore un long chemin à par-
courir pour informer et convaincre 
les consommateurs de la réelle va-
leur ajoutée et des impacts mesu-
rables de la certification en matière 
sociale et environnementale », plaide 
Thierry Touchais. La campagne de 
communication annuelle « Follow 
the Frog » sur la certification Rain-
forest Alliance (du 27 septembre au 3 
octobre) aura une fois de plus à cœur 
d’éveiller les consciences.

* 14ème Baromètre de la Consommation Responsable, 
mars 2021 (Greenflex - Ademe -Yougov)

Des garanties sur des aspects sociaux, environnementaux et économiques. GettyImages

CE CONTENU A ÉTÉ RÉALISÉ  
POUR CAFÉ ROYAL, PAR 

20 MINUTES PRODUCTION, L’AGENCE 
CONTENU DE 20 MINUTES.

Dorothée Blancheton

Le café est votre allié pour affronter 
les journées chargées ? Mais est-ce 
pour autant un café juste ? Un café 

juste, c’est un café produit de manière 
responsable : « un bon café qui fait le 
bien ». On le reconnaît aux certifica-
tions présentes sur son emballage. 
Chez la marque premium suisse Café 
Royal (DELICA, Groupe Migros), par 
exemple, 70% de l’assortiment est cer-
tifié Rainforest Alliance, et 30% de la 
gamme est porteuse de la certification 
Fairtrade ; toutes deux, gages des ac-
tions menées par la marque en faveur 
des producteurs et des travailleurs lo-
caux. Pour aller plus loin, depuis 2016, 
Café Royal a également lancé un pro-
gramme éco-responsable au Hondu-
ras  avant de le déployer au Pérou trois 
ans plus tard. Objectif ? Réduire l’em-
preinte environnementale de ses pro-
ductions et garantir des conditions so-
ciales décentes aux travailleurs dans 
une démarche de commerce équitable. 
La coopération porte sur le long terme. 

Grâce à celle-ci, les agronomes présents 
sur place aident les caféiculteurs par-
tenaires à respecter les normes néces-
saires à l’obtention des certifications 
(limitation des déchets, protection des 
sources d’eau...),  ainsi qu’à optimiser 
et diversifier leurs productions. Au 
Honduras, les caféiculteurs cultivent 
désormais aussi des épices comme la 

cardamome et le poivre de Jamaïque, 
pouvant ainsi compléter leurs revenus 
et ne pas dépendre uniquement de la 
saisonnalité du café. 
La marque s’engage à acheter à ses pro-
ducteurs leur récolte de café vert à un 
prix supérieur à celui du marché. Pour 
chaque paquet de 500g Café Royal 
vendu, 0,50 euros supplémentaires 

sont reversés aux caféiculteurs. La 
marque suisse veille à leurs conditions 
de vie, à leur accès à l’eau, à leur santé... 
Elle demande également aux coopé-
ratives partenaires d’avoir un groupe 
de travail sur la question de l’égalité 
des sexes pour éviter les discrimina-
tions. Les échanges quotidiens et di-
rects entre la marque et les caféicul-
teurs permettent de répondre à leurs 
besoins et de mettre en place des pro-
jets solidaires. Pour 1,6 millions de pa-
quets de café vendus, près de 780 000 
euros ont été remis aux caféiculteurs 
par Café Royal. Ces achats responsables 
des consommateurs ont également per-
mis de leur offrir des moyens supplé-
mentaires (système de séchage, engrais 
bio, dépulpeur...) pour exercer plus fa-
cilement leur activité. Preuve, s’il en est 
besoin, qu’un petit geste en caisse peut 
avoir de belles conséquences.

Un café plus juste pour la planète et les producteurs

100% de l’assortiment Café Royal est certifié dont 70% par Rainforest Alliance. Café Royal
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Artus « pourri 
gâté » de défis
 C.V.

 Cela ne devait pas être facile pour 
Artus d’incarner l’un des fils Pourris 
gâtés de Gérard Jugnot. « Un person-
nage avec des idées à la con qu’il fi-
nance avec l’argent de papa », comme 
le présente l’humoriste à 20 Minutes. 
Jusqu’au jour où le patriarche fait fail-
lite… « Avec Gérard Jugnot, on a mat-
ché tout de suite, se souvient Artus. On 
avait une relation père-fils. » Leur com-
plicité dans le film de Nicolas Cuche 
est évidente, aidant le comédien tren-
tenaire à se faire sa place à l’écran.

« Je ne suis plus le “gros de service” »
« On me propose des projets de plus en 
plus intéressants, précise Artus. Je ne 
suis plus le “gros de service”. » Son rôle 
d’analyste dans la série Le Bureau des 
légendes a permis au comédien de se 
faire connaître dans un registre drama-
tique. « La même année, j’ai participé à 
“Danse avec les stars” : comme grand 
écart, difficile de faire plus large », re-
connaît-il. Cette versatilité est l’un des 
atouts d’Artus, qui multiplie les défis. 
Il donne de la voix dans Si on chantait, 
de Fabrice Maruca, qui sortira le 3 no-
vembre, et il reviendra sur scène en fé-
vrier pour reprendre sa pièce Duels à 
Davidejonatown. Photo : A. Borrel / Apollo Films

L’iPhone 13 enfin dévoilé par Apple.  
Lors de sa keynote, mardi, Apple  

a présenté un iPad mini très réussi, 
une montre Apple Watch series 7 

avec des bordures plus fines, et un 
iPhone 13 avec du lourd côté photo. 
Malgré la flambée des composants, 
la firme n’a pas augmenté ses prix. 

La série « Luther », énorme succès  
de Netflix et de la BBC, aura bien une 

suite. Idris Elba va de nouveau incarner  
son personnage de détective le plus 

torturé et obsessionnel de Londres dans 
un nouveau film pour la plateforme  

de streaming, qui l’a annoncé  
mardi sur Twitter.

Après un projet abandonné par 
Alejandro Jodorowsky et une 
version controversée réalisée  
par David Lynch, Denis Villeneuve 
a gagné son pari. Faire de Dune 
une fresque épique et grand 
public, à la fois fable philoso-
phique comme Premier Contact 
(2016) et production pharaonique 
comme Blade Runner 2049 (2018).
Pour accompagner Timothée 
Chalamet à l’écran, le réalisateur  
a fait appel à une impressionnante 
pléiade de stars, comme Rebecca 

Ferguson, Zendaya, Charlotte 
Rampling, Oscar Isaac, Javier 
Bardem ou Jason Momoa.  
Les personnages se battent pour 
l’épice, une précieuse substance 
génératrice d’énergie.
« Frank Herbert a tiré parti de ses 
connaissances en biologie pour 
bâtir un monde unique, insiste 
Denis Villeneuve. Dune, c’est de la 
poésie pure qui me touche au plus 
profond de l’âme. » Sa vision de 
cinéaste rend justice à l’œuvre, 
dans des paysages sublimes.

Le jeune comédien  
franco-américain  
livre une performance 
éblouissante dans la fresque 
de science-fiction « Dune » 

  Caroline Vié

Àl25 printemps, Timothée Chala-
met confirme qu’il est bien la su-
perstar du moment grâce à son 

interprétation dans Dune, du réalisa-
teur canadien Denis Villeneuve. Vous 
l’aviez sans doute remarqué dans In-
terstellar (2014), Call Me by Your Name 
(2017), Un jour de pluie à New York 
(2018) ou Les Filles du docteur March 
(2019)… La carrière de l’acteur franco-
américain prend plus d’ampleur en-
core avec le rôle de Paul Atreides, un 
tout jeune homme qui va connaître un 
destin unique.
« Denis Villeneuve a insisté sur l’hu-
manité de ce jeune homme embarqué 
sur la fusée du destin, précise l’acteur 
à 20 Minutes. L’évolution du person-
nage me semble être aussi intéres-
sante pour les lecteurs des livres, qui 
savent ce qu’il va devenir, que pour 
ceux qui ne connaissent pas son his-
toire. » Fan des romans de science-fic-
tion de Frank Herbert, Timothée Cha-
lamet s’est en effet laissé guider par les 
textes qu’il considérait « comme une 
bible », tant l’écrivain américain a dé-
taillé chaque aspect de son récit. « J’ai 
essayé aussi de voir toutes les versions 

existantes de Dune, non seulement 
celle de David Lynch [1984], mais aussi 
les adaptations sur d’autres supports 
comme le jeu vidéo, commente l’ac-

teur. Je ne sou-
haitais pas les 
copier, juste me 
documenter. »
«  T i m o t h é e  a 
un talent et une 
maturité de jeu 
énormes, sou-
ligne Denis Vil-
leneuve auprès 

de 20 Minutes. Il a un charisme qu’on 
ne peut pas créer, c’est une rock star. 
On peut croire que ce jeune homme 
a la capacité de séduire et de diri-
ger tout un peuple. » Le cinéaste ne 

tarit pas d’éloges sur son interprète, 
qu’il a choisi après avoir été impres-
sionné par ses précédentes appari-
tions à l’écran. Il a su qu’il ne s’était 
pas trompé, particulièrement après 
une scène où le héros subit un test très 
douloureux visant à démontrer qu’il 
est peut-être l’élu capable de changer 
le monde. « Timothée peut avoir l’air 
d’un ado, mais il a une incroyable gra-
vité dans le regard. Je l’ai vu se méta-
morphoser pendant cette scène et j’ai 
su que je ne m’étais pas trompé : je te-
nais mon Paul Atreides. »
On ne sait pas encore si Timothée 
Chalamet et Denis Villeneuve vont 
pouvoir poursuivre les aventures 
de Paul Atreides, mais il est certain 
que le jeune homme est sur la voie 
d’une immense carrière. « C’est diffi-
cile de considérer les choses comme 
ça, quand on les voit de l’intérieur », 
reconnaît le jeune comédien. Il n’est 
pourtant pas nécessaire d’être mé-
dium pour prédire que cet acteur n’a 
pas fini d’attirer les plus grands ci-
néastes. Sa performance dans Dune 
est éblouissante.

« Timothée 
Chalamet  
a un charisme 
qu’on ne peut  
pas créer, c’est 
une rock star. »
Denis Villeneuve, 
réalisateur

Une fresque épique et grand public

Chalamet dans le 
grand bac à fable

L’acteur de 25 ans, ici au côté  
de Rebecca Ferguson, incarne  
Paul Atreides, personnage principal  
des romans de Frank Herbert.  
C. James / Warner Bros
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SOIRÉE TV
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21 h 05 Téléréalité

CAUCHEMAR  
EN CUISINE
« Notre-Dame-de-Vaulx ». 
Présenté par  
Philippe Etchebest.
En Isère, à Notre-Dame-de-
Vaulx, Philippe Etchebest se 
porte au secours de Béatrice 
et Patrice, dont le restaurant 
est au bord de la faillite.

21 h 15 Film
PATTAYA
Comédie de  
Franck Gastambide (2016). 
Trois amis du même quartier 
trouvent une combine pour 
rallier une station balnéaire 
en Thaïlande à peu de frais. 

21 h 05 Série

GOOD DOCTOR
Saison 4 (2 épisodes). 
Avec Freddie Highmore. 
Claire, Jordan et Olivia 
prennent en charge Hannah, 
en rémission de deux 
cancers différents, pour un 
hématome consécutif à une 
chute à ski. Shaun recueille 
les avis de ses collègues.

ARTE
20 h 55 Film
LA FILLE INCONNUE
Drame de Jean-Pierre 
et Luc Dardenne (2016). 
Avec Adèle Haenel.
Une médecin n’ouvre pas sa 
porte à une jeune femme, 
retrouvée morte le lendemain. 

21 h 05 Série

LES INVISIBLES
Saison 1 (2 épisodes). 
Deux pieds, c’est tout ce que 
les techniciens ont retrouvé 
de la victime. Aucun doute  : 
les deux pieds appartiennent 
à la même personne, 
probablement un homme, vu 
la pointure. Mais comment 
retrouver son identité ?

CANAL + 
21 h 00 Football 
CLUB BRUGES-
PARIS-SG
Ligue des champions. 
1re journée, groupe A. En direct. 
Finaliste en 2020 et demi-
finaliste en 2021, le Paris-SG 
vise le titre européen.

21 h 05 Magazine

LE MONUMENT 
PRÉFÉRÉ  
DES FRANÇAIS
Stéphane Bern propose 
une visite des plus beaux 
monuments à l’occasion des 
38e Journées européennes du 
patrimoine. Quel monument 
succédera à la Citadelle  
et au Lion de Belfort ?

21 h 19 Docu
DANS LE CŒUR  
DES FRANÇAIS
«Jean-Jacques Goldman». 
Gros plan sur la vie de Jean-
Jacques Goldman, l’auteur-
compositeur le plus 
populaire de France.

20 h 55 Magazine

LA GRANDE LIBRAIRIE
« Spéciale New York ». 
Présenté par  
François Busnel. 
Conduit en taxi jaune par 
l'écrivain Benoît Cohen, 
auteur de Yellow Cab, 
François Busnel part à la 
rencontre de Patti Smith 
à Greenwich Village.

21 h 05 Magazine
ENQUÊTES 
CRIMINELLES
«Disparition de Magali 
Blandin : quand la réalité 
dépasse la fiction». 
Présenté par 
Nathalie Renoux.

Série

MODERN LOVE
Depuis presque vingt ans, la 
populaire rubrique « Modern 
Love » du New York Times 
donne la parole à des gens 
ordinaires qui racontent 
leurs histoires d’amour et 
leurs péripéties familiales. 
Cette rubrique est devenue 
en 2019 une série télé.

TFX
21 h 05 Téléréalité 
CLEANERS LES 
EXPERTS DU MÉNAGE
« Le trio lillois et Loulou ». 
Dans cet épisode,  
les experts, Alexandre, Leslie, 
Claude et Laura viennent 
en aide à Élodie et Éloise.

AMAZON

À Bruges, ce mercredi, le PSG 
commence sa campagne  
de Ligue des champions.  
Avec le titre comme objectif 

 Nicolas Camus

Ce n’est plus une pancarte, c’est 
une affiche en 4 par 3. Le PSG 
commence sa saison de Ligue des 

champions, ce mercredi soir à Bruges, 
escorté du statut de grand favori de la 
compétition. Car on ne trimballe pas 
une triplette Messi-Neymar-Mbappé 
sans attirer un peu l’attention. Paris 
s’est donné les moyens de décrocher 
ce à quoi il aspire depuis dix ans. Mais 
il s’est en même temps posé tout seul 
une sorte d’ultimatum. 

« Gagner n’est jamais mathématique »
« La pression est plus importante main-
tenant, avec l’arrivée de Leo [Messi], 
observait Angel Di Maria lors d’un en-
tretien à ESPN. La Ligue des cham-
pions est l’objectif principal, encore 
plus qu’avant. » Mais Paris ne s’est pas 
fait que des amis avec ces signatures 
XXL, perçues comme une distorsion 
de concurrence dans une économie 
qui n’avait déjà plus grand-chose de 
rationnel et équilibré. « Beaucoup de 
gens veulent nous voir échouer », sait 

le coach Mauricio Pochettino, interrogé 
par Canal+. « Il ne faut pas surestimer 
une haine anti-PSG, assure David Alva-
rez, journaliste à El Pais. Il y a beaucoup 
de fans de Messi qui aimeraient bien le 
voir gagner une nouvelle C1 avant la re-
traite, par exemple. Tant que le Real ou 
le Barça seront en lice, Paris sera tran-
quille. Quand arriveront les tours à éli-
mination directe, je suppose qu’il y aura 
une aversion à voir le PSG gagner. »
La victoire ne semble donc plus un ob-
jectif, mais une obligation. « Non, il 

n’y a pas d’obligation, coupe l’ex-Pari-
sien Vincent Guérin. L’effectif est in-
croyable, l’ambition est là, mais le PSG 
n’est pas seul au monde. » En réalité, 
tout dépendra de la manière dont ça se 
goupille sur le terrain. « J’ai joué au Real 
pendant cinq saisons, dans l’équipe des 
Galactiques, et je n’ai jamais gagné la 
Ligue des champions, regrettait Ro-
naldo sur DAZN. Gagner n’est jamais 
mathématique, cela vaut aussi pour 
le PSG. Il y a beaucoup de facteurs qui 
entrent en jeu. »

Parmi eux, un aspect pas très palpable : 
le fameux « ADN du club ». Certains, à 
l’étranger, auraient la propriété de la 
molécule de la gagne. Le PSG pourrait 
toujours se brosser, lui, avec sa remon-
tada et son élimination par les U19 de 
Manchester United dans les bagages. 
« Je trouve qu’on a fait bouger les choses 
dans les années 1990, reprend Guérin, 
vainqueur de la Coupe des coupes en 
1996. Les finales de l’OM, les nôtres, 
les titres des Bleus… » Ne manquaient 
plus que les moyens de cette ambition. 
Ils sont là, désormais.« Je ne vais pas 
venir ici et dire que le PSG est la meil-
leure équipe du monde, ni celle à battre, 
a réagi Marquinhos en conférence de 
presse. Tu ne vas pas gagner un match 
juste avec ton nom. » Il paraît que ça 
aide, quand même.

Pour que le rêve devienne enfin réalité à Paris

Avec Messi, Neymar et Mbappé, le PSG est le grand favori de la Ligue des champions. J.E.E / Sipa

Lille solide, mais inefficace
Pour son entrée en lice en Ligue des 
champions, le Losc n’a pu faire mieux 
qu’un match nul (0-0) face à Wolfsburg, 
mardi. Très solides derrière – aucun tir 
cadré concédé –, les Nordistes n’ont pas 
été très inspirés offensivement. Les Do-
gues regretteront le but de Jonathan 
David annulé par le VAR après que le  
ballon est sorti de justesse en touche.
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Un chat dans de 
beaux drapeaux

La prochaine fois que vous irez voir 
un événement sportif, n’hésitez pas à 

apporter votre plus beau drapeau. Non 
par patriotisme, mais plus par sécurité. 

En effet, ce week-end, lors d’un match 
universitaire de football américain en 
Floride, la bannière étoilée a sauvé un 

chat. Suspendu par les griffes au balcon 
de la tribune supérieure, l’animal a fini, 
à bout de forces, par lâcher. Mais il a été 
réceptionné par le drapeau américain, 

tendu par des spectateurs.

 Au tissu  
non plus, on ne lui  
« parle pas d’âge »
Un tissu de lin de 
l’ancienne Égypte  
a conservé après quatre 
mille ans des qualités 
mécaniques remar-
quables, selon une étude 
publiée dans Nature 
Plants lundi. L’observation 
des fibres de cette étoffe 
mortuaire, de couleur 
beige, datée entre 2140 et 
1976 ans avant notre ère,  
a confirmé le savoir-faire 
des anciens Égyptiens. 
Ce tissu repose au musée 
du Louvre, à Paris.

Le vin, c’est 
vraiment dans l’eau
Dimanche, 300 bouteilles 
de vin de Valençay ont 
été immergées dans  
un étang à Saint-Michel-
en-Brenne (Indre), 
rapporte France Bleu 
Berry. Elles y resteront 
un an. L’objectif : 
observer les effets sur 
le breuvage de ce séjour 
à 4 m de profondeur. 
Picto : T. Gobberdiel / Noun Project

Britney fiancée 
« one more time »

 Aux États-Unis dimanche, Britney 
Spears n’a pour une fois pas été sous le feu 
des projecteurs du fait de ses démêlés 
judiciaires avec son père pour mettre fin à sa 
tutelle. La chanteuse a en effet annoncé, via 
les réseaux sociaux, ses fiançailles avec son 
petit ami, Sam Asghari. La pop star a deux 
enfants d’un précédent mariage avec le 
rappeur américain Kevin Federline et a eu 
un bref mariage avec son ami d’enfance, 
Jason Alexander, qui a été annulé seule-
ment trois jours après. Photo : V. Macon / AFP

ALLEZ, TOUS ENSEMBLE, « OUISTITI »
Lors d’un voyage en famille dans la forêt des singes  
à Ubud, à Bali, Linda a réalisé le « selfie presque parfait ». 
« J’ai demandé à notre chauffeur s’il pouvait demander 
au jardinier de nourrir le singe pendant qu’il prenait une 
photo, afin que cela ressemble à un selfie, explique-t-elle. 
Quand les gens voient la photo, ils supposent que le singe 
prenait réellement l’image. » Photo : Caters / Sipa

IL NE POURRA PAS 
TIRER DES PLANS  
SUR LA COMÈTE
Pistolets, carabines, 
fusils, arbalètes… Un 
Gardois a été interpellé 
par les gendarmes après 
qu’un arsenal d’armes 
a été retrouvé chez lui. 
L’alerte avait été donnée 
par les voisins, qui 
avaient découvert des 
impacts de plomb sur 
les façades du quartier. 
L’homme a reconnu les 
faits, mais a justifié son 
action en assurant qu’il 
cherchait à « régler ses 
optiques de visée », 
rapportent les autorités. 
Le suspect a été placé 
en garde à vue.

 
Par Mathilde Cousin

La rumeur du décès de deux ados après la 
vaccination contre le Covid-19 est « infondée »
Depuis quelques jours, la rumeur du décès de deux 
adolescents à Strasbourg (Alsace) après avoir été 
vaccinés contre le Covid-19 circule sur les réseaux 
sociaux. Elle précise même que les familles ne pourraient 
pas témoigner car le procureur les a « mises en 
quarantaine » et leur « interdit de communiquer ». Le 
CHRU de Hautepierre dément cet on-dit : « Il n’y a eu 
aucun décès pédiatrique intrahospitalier de ce type. » « 
Pour nous, ces éléments sont infondés, ajoute le rectorat 
de l’académie de Strasbourg. À notre connaissance, 
aucun élève de l’académie n’est décédé, ni même n’a subi 
d’effets notables liés à la vaccination. » Par ailleurs, une 
mise en quarantaine est décidée par le préfet, sur 
proposition du directeur général de l’agence régionale de 
santé, et non par un procureur. Enfin, cette mesure ne 
peut être décidée que si un certificat médical atteste 
que la personne est contaminée par le Covid-19.
20 Minutes lutte contre les fake news.  
Un doute ? Écrivez à fakeoff@20minutes.fr

Le « vrai » Tarzan, Ho Van Lang, est décédé
Ho Van Lang, 52 ans, qui a survécu dans la jungle vietna-
mienne pendant quarante et un ans, ignorant l’existence 
de la civilisation, est décédé d’un cancer du foie. Il avait 
grandi en croyant que la guerre du Vietnam faisait toujours 
rage après que son père a fui le conflit dans la jungle. 
Il avait été ramené à la civilisation en 2013. Photo : Caters / Sipa

On ne s’improvise 
pas activiste 

 L’annonce de la diffusion d’une émission 
de téléréalité mettant en compétition des 
militants devant promouvoir une cause 
caritative, en mesurant notamment leur 
réussite par leur activité sur les réseaux 
sociaux, a fait polémique ce week-end aux 
États-Unis. La finale doit avoir lieu en marge 
du sommet du G20 à Rome, fin octobre, où 
les militants en herbe de « The Activist » 
devront chercher à obtenir des financements 
et « sensibiliser le public à leur cause ». « Il est 
déjà assez difficile de se battre pour des 
causes, a dénoncé Nabilah Islam, ancienne 
candidate démocrate au Congrès en Géorgie. 
Et il faudrait en plus danser et chanter pour 
une bande de millionnaires pendant qu’ils 
décident qui est digne de leurs miettes. » 
L’objectif est « de montrer l’ingéniosité  
et le dévouement » des activistes, a précisé 
l’ONG Global Citizen, coproductrice du show.

 PAGE RÉALISÉE PAR ANTOINE HUOT

HOW I MET YOUR MASK ? 
Par Stephen Lovekin / Shutterstock / Sipa.
Quatre cents acteurs, comédiens, musiciens, manne-
quins ou sportifs, dans des tenues toujours plus 
extravagantes, se sont pressés lundi soir au gala  
du Metropolitan Museum of Art (MET), à New York.  
Ici, Hunter Schafer portant masque et lentilles.

L’IMAGE DU JOUR 
FAKE OFF !!!



*Chaque produit présenté dans cette publicité est
disponible en quantité limitée, sur le principe du
premier arrivé, premier servi. Livraison gratuite en 3 à
10 jours ouvrés. Sous réserve des conditions générales.

Scannez pour
découvrir le
Deal du Jour

Enfin
un mercredi
matin qui
commence bien

COFOE
Thermomètre

0,99
€
99%21,85€

GOURDE
Isotherme

2,99
€

92%39,65€

BALANCE
Intelligente

3,99
€
85%26,24€

Super promos tous les matins à 9h,
et avec la livraison gratuite en 3 à 10 jours*.
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